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La Partition Inachevée 
Tout autant que la Symphonie 

Ce simple Souvenir... mettons instrumental... 
Qui dans notre mémoire ! encore un peu s'égrène... 

Sur les Amours de Paul Arène 
Et sur ce beau Sonnet ! ...au style de cristal. 

« La neige ourlait encor les Buis de l'Avenue 
« Lorsqu'un matin de Mars elle m'est revenue ! 
« Et que faisait sa Robe ! un bruit de falbalas !... 

La partition inachevée, tout autant 
que la symphonie ! 

Et mon Dieu oui ! Je n 'irai pas 
jusqu'à comparer ce musical accom-
pagnement avec les thèmes et les 
motifs inoubliables_ de la Symphonie 
inachevée de Frantz Schubert et dont 
les enveloppements harmonieux peu-
vent se suffire à eux-mêmes et sans 
le secours de nos paroles ! des rimes 
et des mots ! Mais n 'importe ! L 'ex-

pression poétique n'est pas toujours 
inférieure au langage des sons où 
chacun à sorugré reste libre de pou-
voir renfermer- ses propres émotions 
sans se risquer à nous les définir ! 
La Musique et la Poésie sont cepen-
dant deux soeurs. 

La neige ourlait encor les buis de 
l 'avenue, emprisonnant le rire em-
baumé des lilas. Et nous voudrions 
brièvement rappeler comment fût or-
chestré jadis, ce sonnet, de forme si 
pure, par le compositeur Marneffe 
et dont les anciens Sisteronnais n 'ont 
pas oublié le délicat talent et certai-
nes de ses Valses encore réputées 

■ avec la célèbre Polka des Cigales ! 
Sur le même soupir d'une amou-

reuse peine, le sonnet d'Arène est 

d'une inspiration non moins égale à 
celui de Verlaine ! J 'ai fait ce rêve 
étrange et triste et pénétrant d 'une 

femme inconnue et que j'aime et qui 
m'aime et qui n 'est pas toujours ni 
tout à fait la même, ni toujt à fait une 
autre, et toujours me comprend ! 
L'on dirait le même identique souve-
nir d'un amour éphémère et non 
moins douloureux clans son amer-

tume secrète, restée quand même as-
sez yojlée ! 

Revenons à cet accompagnement 
musical de celui dont nous n 'avons 
plus qu'une Partition incomplète et 
puisqu'il s'agit de Musique, il y a 

ailes quelqu'un de mieux qualifié 
pour nous tirer d'embarras et ' nous 
pourrions demander à notre virtuose 
dont à chaque quinzaine nos lecteurs 
peuvent trouver dans ce journal cette 
suite de Causeries à leur intention, 
de bien vouloir prendre connaissance 
des quelques premières notes et des 
quelques premières Mesures d'une 
Partition inachevée, mais, qui reste 
entre les mains scrupuleuses d'un dé-
positaire le' plus fidèle et qui, le 
premier, avait songé à proposér à 
notre exécutante ce beau travail d'ar-
tiste, à savoir une nouvelle adapta-
tion et une nouvelle reconstitution 
de l 'harmonie de ce morceau si 
émouvant. Et ceci dit, arrivons à nos 
souvenirs déjà lointains et presque 
d'un autre âge. 

G. Tardieu, mon empailleur de lé--
gremuses était jadis le Président de 
notre société locale des « Touristes 
des Alpes » et dont le chef était 
précisément le compositeur Marneffe. 
Tous deux étaient des intimes d'A-
rène. Celui-ci, de son vivant, n 'avait 
jamais voulu publier le Livre de ses 
Poésies et ce ne fut qu'après sa 
mort et par les soins d'Armand Sil-
vestre, l 'auteur des contes lestes, 
mais aussi de Grisélidis, que ces 
Poèmes épars et dispersés furent réu-
nis et retrouvés pour être présentés 
à un public restreint, dans une raris-
sime édition de luxe à 250 exemplai-
res tous numérotés. Le public lettré 
d'alors, ainsi que les familiers d'A-
rène, connaissaient cependant quel-
ques-uns de ces beaux poèmes (le 
Noël en mer, par exemple), et la plu-
Part de ces beaux sonnets, tel celui 
du Gerbicr, celui de Messidor. A 
l'ombre du gerbier géant, une aire 
est prête et l'homme dans ce rond 
où s'entassent les blés, fait tourner, 
retenant leurs licols assemblés, six 
chevaux camarguais, noirs comme la 

tempête et sous l'ardent soleil ils 
vont, regardez- les ! Ce sonnet 
d'Août et de la Moisson nous fût 
magistralement récité au dernier 
spectacle' de Marcel Provence au 
cours de la Représentation du Pain 
du Péché, près de l'arcade au Mû-
rier de la rue du Glissoir et dans [te 
dernier « Plein-Air » de Bourg-Ray-
naud ! Et d'une voix chaude, Ju-
liette Pinaud nous enleva ces belles 
rimes qui semblaient de lumineuses 
fusées en cette claire et belle nuit 
d'été, où le songe s'épanouit, lui 
aussi, comme une autre et splendide 
gerbe de feu ! Et la récitation fût 
suivie du « Luzkiber di moun Jar-
dinn » les verts lézards de mon Jar-
din. Le lézard et la légremuse ! mais 
qui se souvient encore où, et com-
ment ? nous fût interprété le sonnet 
orchestré par le compositeur Mar-
neffe ? et c'est là où je voulais en 
venir !... 

Les vieux Sisteronnais connaissent 
de longue dàte, et pourquoi ne pas 
vous le nommer, l'excellent Pellegrin 
Adolphe et que jadis, vous le savez, 
nous appelions « Loti Doplie ». 

Avec' certains de ses compères, il 
avait à son actif quelques bonnes 
farces et quelques histoires folâtres, 
assaisonnées de poivre et de sel et 
de copieuses épices, mais il était en 
outre, un excellent musicien et notre 
1er cornet à piston le plus réputé ! 
Ses « solos » bien files, d'un brio et 
d'une sûreté remarquable, auraient 
encor besoin de rehausser nos con-
certs ! Avec celà il était doté d'un 
filet de voix bien conduite et lors-
qu'il fut question d'orchestrer le 
sonnet d'Arène, 11 obtînt un véritable 
triomphe au cours d'une de ces soi-
rées dont nous avons perdu l'habi-
tude ! ... Et heureux temps ! que ce-
lui où l'on pouvait encore prêter 
quelque attention, donner un peu de 
ses heures perdues et prendre un 
certain plaisir à la récitation de 
beaux vers et à l'audition de mélo-
dies qui n'étaient pas du tout des 
« Rengaines » ! Et ce que fut cette 
mémorable soirée, ce que fut cette 
mise en scène inattendue et ingénieu-
sement trouvée par Gustave Tardieu 
je me propose de vous le dire bientôt 
car notre empailleur de lézards avait 
imaginé, savezrvôus quoi "? un certain 
petit duo, et pour un sonnet -orchestré 
ce n'était déjà pas si mal, et figurez-
vous, qu'à la place d'un pauvre poète 
se lamentant tout seul sur les infidé-
lités d'une amante frivole et repan-
tante, celle-ci s'avançait toute joyeuse 
en battant des mains... c'est moi ! 
c'est moi ! dit-elle... Dans l'air moins 
lourd passa comme un cri d'hiron-
delle !... Allons ! croyez-moi ! vous 
serez satisfait de pouvoir déguster 
ce beau sonnet !... 

Le- « Sisteron - Journal » qui ne 
nous refuse rien, compte vous impri-
mer, après-demain, les portées musi-
cales de cette partition et qui ne sera 
plus « inachevée », la poésie mise en 
musique et la musique de la poésie, 
quel régal et quel récital ! la poésie 
et ses voix intérieures ! la poésie et 
ses voix mystérieuses! ces inflexions 
des voix qui se sont tues et dont par-
lait le pauvre Verlaine. 

La Poésie ! mais n'est-il pas vrai ! 
mais n'est-ce pas cette ineffable ca-
resse des mots aussi douce parfois 
que le langage des sons, et tout celà 
vous donnera un moment, je l'espère, 
l'illusion de refeuilleter à votre tour 
ces quelques pages sonores cette fois 
et de ce beau livre épuisé : 

« Les Poésies de Paul Arène ». 

Bt l S. 

Tarif des Annonces : 

Annonces Légales : 8 francs la ligne 

Autres Annonces;: on traite à forfait 
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LETTRE OUVERTE 

BOULES 

Les membres de la Société ont 
procédé au renouvellement tic leur 
bureau. ' Ont été élus : 

Président: M. Prosper Arnaud; 
vice-Présidents : MM. Léon Imbert 
et Albert Chabaud ; Secrétaire : M. 
Marcel Put ; secrétaire-adjoint : M. 
Marcel André; trésorier: M. Emile 
Richaud ; trésorier-adjoint : M. Oaby 
Blanc. 

Les éliminatoires en vue du cham-
pionnat des Basses-Alpes ont été 
fixées pour Sisteron : Longue, le 16 
Juin ; Pétanque, le 23 Juin. 

Les cartes qui comprendront le 
montant de la licence, seront présen-
tées incessamment. 

Chronique Electorale 

Dans notre dernier numéro, nous 
portions à la connaissance de nos lec-
trices et lecteurs, la composition des 
trois listes de candidats aux élections 
du 2 Juin prochain. Nous complé-
tons par une quatrième liste éclose 
cette semaine. Elle comprend, comme 
il sied, une dame, Mme Marianne 
Verger et M. Hervé Lamborelle qui 
se présentent sous le patronage du 
Rassemblement des Gauches Répu-
blicaines. Celà fait 8 candidats qui 
se disputent l'honneur de nous repré-
senter en se réclamant d'une Répu-
blique «une et indivisible». 

La. période électorale bat son plein. 
Elle sera de courte durée. 15 jours à 
peine sont accordés aux postulants 
à la timbale pour faire campagne,) 
mais ne pouvant visiter toutes les 
communes du département, ils y ont 
suppléé par des affiches émanant de 
tous les partis, affiches prometteuses 
d'une panacée universelle. Les murs 
en sont- couverts et nous nous deman-
dons avec anxiété qu'elle peut être 
l'opinion de ]a personne qui les aura 
toutes lues et disséquées. 

La semaine qui vient de s'écouler 
a été prolifique en conférences. Nous 
avons vu celle des candidats du M, 
R. P. précéder de quelques minutes 
celle du Rassemblement des Gauches 
même public, même succès. Le Parli 
Communiste n'a pas chômé non plus, 
et quant au Parti Socialiste, il dé-
fend sa cause et ses candidats avec 
toute l'énergie dont il est capable, en 
invoquant la direction gouvernemen-
tale qui ne saurait lui échapper et la 
conférence donnée Jeudi par les ci-
toyens Reymond et Jouve en est cer-
tainement la pierre de touche, Mais 
nous ayons vu des élections plus ca-
ractéristiques que celles actuelles. 11 
fut une époque joyeuse où seize can-
didats postulaient à aller au P. B., 
c'était une vraie débauche d'affiches 
comme jamais on reverra et la lutte 
paraissait si vive et si financée que 
c'en était un vrai pactole. Evidem-
ment, ces 15 candidats appartenaient 
à 16 partis politiques différents, mais 
comme en principe, surtout en poli-
tique, on est toujours le réactionnaire 
de quelqu'un, les 15 premiers candi-
dats se disaient plus républicains que 
le seizième. Il s'ensuivait que celui-
ci succombait sous l'étiquette réac-
tionnaire et s'il n'y avait qu'un élu il 
y avait 15 mécontents. 

Ajoutons que la République ne 
s'en portait pas plus mal et qu'elle 
sortait toujours victorieuse de ce 
tournoi électoral. 

Aujourd'hui la lutte est plus âpre, 
par conséquent plus sérieuse, les con-
séquences en sont plus graves et le 
vote de Dimanche sera très significa-
tif pour l'élaboration de la nouvelle 
Constitution. Les pronostics sont alé-
atoires et bien perspicace serait celui 
qui, au milieu de tous ces écrits, de 
toutes ces conférences, concilierait en 
donnant un tel arrivé bon premier. 

Les urnes seules livreront leur se-
cret le 2 Juin à 18 heures sonnantes 
tandis que la Radio nous annoncera 
jusqu'à l'aube les heureux élus parmi 
les nombreux appelés, 

SISTERON-VELO 

Demain Dimanche, nos deux équi-
pes se déplaceront à Malijai pour 
disputer le Tournoi de Sixte où se 
trouveront les meilleures équipes de 
la région. 

C 'est le 2 Juin que Sisteron-Vélo 
organise dans notre ville, son Tour-
noi de Sixte annuel avec le concours 
des meilleures équipes régionales. 

Ce tournoi est doté d 'un superbe 
Challenge et de trois . magnifiques 
Coupes qui récompenseront les équi-
pes finalistes. 

Le Comité Directeur du Sisteron-
Vélo ne néglige rien pour la pleine 
réussite de cette journée sportive qui 
attirera la foule des' grands jours. 

Nous donnerons samedi prochain 
le programme exact des rencontres. 

PEDALE SISTERONNAISE 

Marcel BOUFFIER 
remporte le « Challenge Torréano » 

Le jeune' Bouffier, bien conseillé 
par son frère qui connaissait très 
bien cette course, a enlevé de belle 
façon cette épreuve, la première clas-
sique sur route. Léone" Antoine et 
Léone Thomas, en compagnie de Mi-
lési, se sont échappés au col de Fon-
tienne, échappée un peu prématurée, 
trop loin de l'arrivée, car il restait 
encore 80 kms à parcourir. Chastel,' 
a fait une course sage, sans un mau-
dit saut de chaîne à Aubignosc, alors 
qu'il était en compagnie de . Bouffier 
prêts à rejoindre les Léone, aurait pu 
fournir le vainqueur. Léone Thomas 
aussi, .qui! resta trop avec son frère 
Antoine, épuisé, aurait dû gagner 
seul. Le coureur Rouchet, de la P.J. 
de Marseille, a fait sur tout le par-
cours, l'impression d'être à court 
d'entrainement ou d'avoir fait trop 
de piste. 

Le classement est le suivant : 
\v Bouffier, les 120 kms en 3 h 07; 

2e ' Léone Thomas ; 3 1 ' Chastel ; 4e 

Léone Antoine ; 5e . Milési ; 6 e Mas-

sot ; 7 e Léone Joseph ; 8 e Rouchet.; 
La Pédale Sisteronnaise remercie 

M. Torréano et. M. Latil qui mit sa 
voiture à notre disposition et les lo-
calités traversées qui versèrent des 
primes. 

MARIO (sur cycle Payan) 
gagne le Grand Prix des Jeunes 

Pendant que les as disputaient le 
Challenge Torréano, les jeunes se 
sont tiré une belle bourrée sur 30 
tours de Ville. Sénéquier parti dès 
le début, fit cavalier seul jusqu 'au 
13e tour où il avait presque un tour 
d'avance. A ce moment, Mario, 
émoustillé par les primes offertes 
par le, généreux public Sisteronnais, 
fonça comme un sourd pour rejoin-. 
dre Sénéquier et vint le battre juste 
sur la ligne. 

Tourniaire fit une belle course d'é-
quipe. Il se contenta de surveiller 
les Gapençais et faire le chien de 

garde, mais dans un superbe sprint 
prit la 3e place. Voilà une équipe 
de jeunes pédaleurs qui font vrai-

ment plaisir. Nous pensons que l'an 
prochain ils doivent faire un beau 
« Dunlop ». 

Le classement est le suivant : 
1 er Mario ; 2e Sénéquier (tous deux 

sur cycles Payan) ; 3e Tourniaire ; 
4e Rolland ; 5e Dacosta. 

Dimanche prochain, la Pédale Sis-
teronnaise participera au Grand Prix 
de Sainte-Tulle, sur piste. En plus de 

la course individuelle il est prévu une 
poursuite, une course de vitesse, une 

course de débutants et 4e catégorie. 
Pensant que seront nombreux les 

supporters qui feront le déplacement 
un car est prévu. Les places étant 
limitées, il est prudent de se faire 
inscrire au Siège, Bar Léon. 

Les vedettes engagées sont nom-
breuses. L 'on relève déjà les noms 
de Fachleiner, Néri, Pernac, Rémy 
et les spécialistes de la piste. La 
lutte sera dure mais ce sera une belle 

matinée pour les sportifs. 
Le départ de Sisteron se fera à 

Midi au Siège, et le retour une heure 
après la. course» 

à mon ami 

TITIN BRI SE MOTTE 

Marseille, le 20 Mai 1916. 

Mon Cher Titin, 

Le 2 Juin, nous allons voter pour 
les Constituants. Un grand nom qui 
évoque un . passé homérique : La 
grande Révolution qui aboutit à un 
Empire. Une gloire, des désastres, 
une leçon. 

La campagne électorale est ou-
verte. Pendant 15 jours au moins, 
nous sommes assurés de ne pas mou-
rir de faim, le R. G. faisant le ;pos-
sible pour ne pas trop mécontenter 
l'électeur. Après... chi lo sa ! peut-
être faudra-t-il nous réfugier à la 
campagne où il y aura toujours quel-
que chose à brouter, grâce aux pluies 
abondantes de ce printemps. Je sais 
ce que tu penses, Titin.!.. il pleut trop. 
L'homme est un éternel mécontent. 

Comme pour le référendum, je lis 
les journaux, écoute lejifdiscours des 
divers partis et, comme alors, je suis 
embarrassé ; je crains de ne pas 
être heureux en choix. Ce qui mie 
console c'est que, après, nous serons 
tous heureux, car tous les candidats 
promettent de faire notre bonheur et 
comme ils sont sincères, n'est-ce pas. 

Ce qui complique mon désarroi, 
c'est que, avec la loi actuelle, on 
est obligé de voter pour toute la 
liste, on ne peut ni effacer, si sur-
charger ; alors si parmi les proposés 
H y en a un qui est une :end...ive, 
ou un autre qui m'a fait un tour ,de 
v...eau, dire que jè dois voter pour 
lui, çà, alors ! 

Ne pouvant composer ma liste sui-
vant mes préférences, quelle liste 
choisir. J'ai des amis dans plusieurs 
alors... la P C F, la S F I O, la 
M R P, la G R G, la P R L ? ? 
cruel dilemne. 

Tout le jour je m'interroge et le 
soir je m'endors en point d'interro-
gation, autrement dit en chien de 
fusil. 

Mon ami Toine, consulté, me dit :. 
Tu as tort de te fatiguer les ménin-
ges, jls sont tous les mêmes, tous des 
embrouilleurs ; j'ai l'impression que 
depuis qu'ils se sont mis à- trois pour 
faire notre bonheur, nous n'avons ja-
mais été si déchards ; moi, je suis 
dégoûté, je vais me faire inscrire 
au 6e parti, celui des J M F. \ 

Allons, allons, ne fait pas çà, lui 
dit l'ami Ugène qui est présent, il 
ne faut jamais envoyer le manche 
après la casserole ! 

Cognée, cognée, réplique Toine. 
Alors, tu en as pas assez de voter 
pour des gens qui t'enfoncent tou-
jours plus dans la mouise ? J.M-F. 
voilà ma devise à présent. C'est com-
me pour la Paix, depuis qu'on nous 
la promet elle est toujours en l'air 
et nos alliés, au lieu de la faire, se 
tirent les cheveux ! alors... 

Alors, j'ai mis tout mon savoir à 
calmer Toine et je lui ai affirmé : il 
faut voter malgré tout, car l'absten-
tion est une désertion. La France ne 
peut se passer d'un Gouvernemelnt» 
sans lui ce serait l'anarchie ! Nos 
dirigeants ont des excuses, ils se dé-
battent au milieu d'innombrables dif-
ficultés nées de la plus terrible des 
guerres. Evidemment ils ont tort de 
promettre plus de beurre que de pain 
qu'ils savent ne pouvoir nous donner, 
ce ne sont pas des faiseurs de mira-
cles. Il faut voter, Toine ! 
Puisque vous êtes plus malins que 
moi, Ugène et toi, dis-moi alors pour 
qui il faut voter ? Je te parie un 
dîner contre une tarte que nous ser-
rons encore roulés. 

Pour les raisons que je t'ai don-
nées plus haut, Titin, mes doutes 
réveillés par les objections de Toine 
je lui dis : écoute, si tu veux, nous 
allons aller chez ma bonne amie, le 
médium, et nous lui ferons interro-
ger... 

Aussitôt, Toine me coupant, me 
répond : oui, je sais, Gambetta ? 
Non, assez d'une fois, l'autre jour 
il a répondu : Zut ! Alors... 

Mais non, dis-je à Toine, c'est sû-
rement pas lui, Gambetta, je te Pa» 
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dit, était poli, c'est la dame qui s'est 
trompée en appelant l'esprit et... 

Oui, je sais, me dit Toine, c'est un 
autre qui a répondu et çà nous a 
coûté 100 francs... une supposition 
qu'elle se trompe encore et que ce 
soit Cambronne qui réponde ?.. ah ! 
bon, ! tu crois pas que çà reviendrait 
un peu cher ?... et Toine, là-dessus 
est parti de très méchante humeur 
suivi d'Ugène qui rigolait en disant: 
Cambronne... oui. . La Garde meurt 
et ne se rend pas ! 

J 'en suis demeuré pantois et trou-
blé. Malgré ce, Titin, quand j'au-
rai vu toutes les listes des Basses-
Alpes, je te donnerai tout de mêmle 
mon avis, chez vous ils ne sont plus 
que deux, le choix est plus facile.; 

A bientôt mon cher Titin, 

Louis SIGNORET. 

Parlement Mondial ? 

Parlement mondial ! Utopie d'hier 
...seras-tu la réalité de demain ? 

En tout cas le monde va vite. Les 
dévastations causées par la guerre 
qui vient de s'écouler et les perspec-
tives, plus effroyables encore, d'un 
nouveau conflit, font tout de même 
réfléchir les hommes. 

L'idée de l'iriter-dépendance des 
nations fait son chemin et l'on en 

-arrive à préconiser la nécessité d'un 
Parlement Mondial. Le temps n'est 
pas loin où la seule évocation d'une 
telle Assemblée eut provoqué le sou-
rire des gens bien .placés et l'indi-
gnation des gens bien pensants ! 

Mais il a coulé beaucoup d'eau 
sous les ponts depuis quelques an-
nées, beaucoup d'eau rougie de sang 
hélas ! ' 

Dès l'abord, un problème se pose, 
celui des langues. Il y a évidem-
ment la solution de l'O. N: U. M. 
Gromyko délégué de l'U.R.S.S. parle 
russe. Puis M. Bevin demande 1/4 

d'heure de . suaâension pour se faire 
traduire ce qrFa dit M. Gromyko. 
Ensuite M. Bevin répond en anglais. 
Et ainsi de suite, car il y a lactuelle-
ment en Europe 24 langues offi-
cielles ! ! Comprenne qui pourra ! 

Le Parlement Mondial étant par 
définition destiné à recevoir des dé-
putés de toutes les parties du monde, 
il faut encore ajouter toutes les lan-
gues de l'Asie, de l'Afrique, de l'A-
mérique ,de POcéanie, ce qui fait 
une jolie variété. Imaginons un ins-
tant de controverse entre un député 
éthiopien et un député annamite s'ex-
primant chacun dans leur langue, 
sous la présidence d'un finlandais ! 
Ce serait simplement impossible. 

Il apparait qu'une langue mondiale 
est la condition première essentielle 
d'un Parlement Mondial. Pour s'en-
tendre, ne faut-il pas d'abord se com-
prendre ? 

Une langue universelle a fait ses 
preuves : l'Espéranto. Chaque an-
née, avant Ja guerre, les Espéran-
tistes du monde entier se rencon-
traient en un vaste Congrès Interna-
tional et il était aisé de constater 
qu'ils se comprenaient parfaitement. 

Le besoin d'une telle langue se 
fait de nouveau sentir vivement. Le 
mouvement espérantiste renait avec 
vigueur dans tous les pays. Peu à 
peu des brumes de l'utopie surgis-
sent des idées auxquelles de hardis 
pionniers ont consacré leurs efforis. 
et leur vie : Espéranto, Parlement 
Mondial. Après tant de sanguinaires 
folies, l'humanité voudrait-elle jus-
tifier la parole de Victor Hugo : 
« : Le monde en s'éclairant, s'élève 
à l'unité ? » 

Paul BERNARD. 

A VENDRE 
TERRAINS au mètre carré, par lo-
tissements, aux quartiers du Gand 
et des Plantiers. 

S'adresser à A.S.T.I. à SISTERON. 

LIS MEUBLES SIMON 
S3-S5-87 ■ ^âftmr 

, ' MARSEILLE -SSW'j 

NOS FETES; — Lundi dernier, à 
21 heures, un nombreux public formé 
en majorité de commerçants de la 
Ville avait répondu à l'appel de M. 
le Maire et s'était joint à la commis-
sion Municipale dés fêtes qui se réu-
nissait à la Mairie en vue d'organiser 
la fête, de Pentecôte. Après un bref 
exposé de M. le Maire faisant ressor-
tir les difficultés rencontrées par la 
Municipalité et .devant l'ambiance de 
l'Assemblée, désireuse malgré tout 
de. donner à Sisteron une fête digne 
de celle organisée avant la guerre, 
un Comité provisoire fut rapidement 
constitué et se mettait immédiate-
ment à l'ouvrage. En raison -du peu 
de temps qui nous sépare de la Pen-
tecôte et devant l'impossibilité d'or-
ganiser des soirées au profit de ce 
Comité, il fut décidé d'organiser une 
quête à domicile. A cet effet, qua-
tre équipes formées de personnes de 
bonne volonté furent désignées pour 
effectuer cette tournée. Aux derniè-
res nouvelles nous apprenons qu'un 
accueil chaleureux a été réservé à 
ces équipes et que les fonds déjà re-
cueillis • permettront l'organisation 
d'un programme de choix. 

La Municipalité et le Comité adres-
sent leurs pis vifs remerciements- aux 
généreux et nombreux donateurs et 
avisent les personnes qui •n'auraient 
pas été visitées et qui seraient dési-
reuses de participer par leur dons à 
rehausser l'éclat de notre tète locale 
que la souscription reste ouverte au 
Secrétariat de la Mairie et chez M, 
Paul fieyriès, libraire,' rue Droite, 
trésorier du Comité. D'avance merci. 

Le Comité. 

AVIS 
M. COULON, père, a l'honneur 

d'informer sa clientèle qu'il est en 
mesure de livrer désormais du Bois 
de Chêne au-dessous de la taxe. 

Livraison gratuite 
Commandes reçues directement, 

sans intermédiaire. 

UNIŒTTJATÎ̂ N^LE^CLS^ VIEUX 

TRAVAILLEURS DE FRANCE. -
Les membres de la Section de Sis-
teron sont priés d'assister à la réu-
nion générale qui aura lieu demain 
Dimanche, à 17 heures, à la Maine. 

Objet : Compte-rendu du Congrès 
de Paris. Qestions diverses. 

Pour tous vos 

ACHATS, VENTES, LOCATIONS 

adressez-vous à l 'A. S. T. I. 

Agence Sisteronnaise 

de Transactions Immobilières 

1, Place de l'Horloge à SISTERON 

Téléphone 205* 

DISTINCTION. — Par arrêté en 
date du 11 Avril 1916,. M. le Ministre 
de l'Agriculture a conféré à notre 
compatriote Mme Reynaud Berthe,, 
née Blanc, l'Ordre de Chevalier du 
Mérite Agricole. Nous nous réjouis-
sons de cette distinction qui honore 
une femme de bien, qui s'est toujours 
dévouée aux travaux des champs 
dans des circonstances souvent très 
pénibles. 

Aux féLicitations de M. le Préfet, 
de M. le Sous-Préfet, nous sommes 
heureux de joindre celles de la Mu-
nicipalité. 

Mme Reynaud avait déjà reçu pour 
son dévouement et son travail 'à l'a-
griculture, le Prix Roman. 

VARIETES- DANCItNG. — A l'oc-
casion de la Fête de l'Ascension, 
Jeudi 30 Mai, un GRAND BAL aura 
lieu, dans la Salle des Variétés, avec 
le concours de l'orchestre « Tour-
billon - Jazz » de Gap. 

Rendez-vous aux Variétés à 21 h. 

DE GARDI^^ETTE SEMAINE : 
Demain Dimanche et Jeudi, Jour de 
l'Ascension, Docteur Niel, rue des 
Combes. 
Demain Dimanche, Pharmacie Char-
penel, rue de Provence. — Jeudi, 
Jour de l'Ascension, Pharmacie Bœuf 
route de Noyers. 

Un Véhicule payé comptant, c'est un Capital employé 

Acheté à crédit, il se paye en roulant, c'est un Capital créé... 

Un seul organisme dans le Sud-Est répond dans un délai record 
paye instantanément n'importe quelle somme : 

LA SOCIETE FINANCIERE AUTOMOBILE 
49, Avenue Alsace-Lorraine à GRENOBLE 

La S.F.A. vous offre quelque chose de neuf : 
Vendre à crédit en province aussi facilement qu'à Paris. 

Agents pour les Basses-Alpes : 

ALLEGRE 8= CHASTEL, 1, Place de l'Horloge, SISTERON - Tél. 205 

CROIX-ROUGE FRANÇAISE. — 
Comme il avait été prescrit dans 
toute la France, Dimanche dernier 
à 11 h. 30, devant le monument aux 
morts de la guerre avait lieu la re-
mise du fanion décoré de la Légion 
d'Honneur et de la Croix de guerre 
au Docteur Niel, Président du Co-
mité de la Croix-Rouge de Sisteron, 
pour services rendus pendant les 
guerres successives et les expéditions 
coloniales. 

A l'heure dite, M. Paret, Maire, 
devant un public empressé, donna 
lecture de la citation décernée à la 
Croix-Rouge et après la sonnerie aux 
morts, une minute de silence fut ob-
servée. La musique des « Touristes 
des Alpes » joua « La Marseillaise » 
écoutée religieusement par- tous. La 
cérémonie était terminée et le public 
se retirait tant soit peu ému par le 
caractère de la cérémonie qui venait 
d'avoir lieu. 

Lundi 27 Mai, de 2 à 5 heures, 
dans le local de la Poste, une distri-
bution d'huile de foie de morue, don 
de la Croix-Rouge Canadienne, sera 
faite aux enfants inscrits et aux ma-
lades. Prière d'apporter un demi-litre 
et 5 francs pour frais de port à fia 
charge de la Croix-Rouge Française. 

FETE DES MERES. — La Mu-
nicipalité, l'Association des Familles 
Sisteronnaises, l'U. F, F., le Centre 
d'Enseignement Ménager, le Corps 
Enseignant, offrent, à l'occasion de 
la Fête des Mères, un Goûter aux 
mamans et à leurs enfants âgés de 
1 an à 14 ans, a 15* heures,' (à la 
Mairie. Les mamans prendront les 
goûters de leurs enfants. Elles sont 
priées d'apporter l'emballage. 

SALON DE COIFFURE 

PAUL 
42, Rue Droite - SISTERON 

Parfumerie — Service Antiseptique 

L'EPURATION CONTINUE... No-
tre brigade de gendarmerie vient en-
core de mettre en état d'arrestation 
le nommé Baudun, âgé de 50 ans, 
pensionnaire à notre hôpital qui vo-
lait depuis plusieurs années notre 
établissement hospitalier ert divers ar-
ticles de lingerie et les revendait à 
des personnes peu soucieuses de con-
naître la provenance de cette mar-
chandise. Le dénommé Baudun a été 
déféré au Parquet de Digne. 

ELECTION DE TRIBUNAUX PA-
RITAIRES DE BAUX RURAUX. -
Etablissement des Listes Electorales. 
— Les propriétaires bailleurs ainsi 
que les fermiers preneurs de baux à 
ferme ou à métayage domiciliés ou 
résidant dans la commune sont priés 
de se faire inscrire d'urgence sur la 
liste des électeurs chargés d'élire les 
membres des tribunaux paritaires des 
baux ruraux. 

Ces inscriptions seront reçues jus-
qu'au 28 Mai, dernier délai, au local 
de la bascule. 

AMICALE DES ANCIENS MA-
RINS DES BASSES-ALPES. — Le 
bureau départemental invite tous les 
anciens marins et les sympathisants 
à demander au bureau d'e poste de 
leur localité, le timbre des œuvres 
de la marine, dont la tâche est diffi-
cile pour venir en aide aux popula-
tions maritimes si durement éprou-
vées par la guerre. 

ASSURANCES SOCIALES. - La 
Caisse Départementale informe les 
assurés non agricoles que M. Vil-
lacèque, secrétaire de Mairie à Sis-
teron assure les fonctions de corres-
pondant local de la Caisse. 

Cet agent est seul qualifié pour la 
constitution des dossiers maladie-ma-
ternité. Toute feuille de maladie non 
délivrée par le correspondant local 
ne pourra être acceptée par la caisse. 

POUR LA REPARATION AUTOS, 

CAMIONS, toutes marques, MISE 

AU POINT DE MOTEURS, AJUS-

TAGE, SOUDURE, TOLERIE... 

UNE SEULE ADRESSE 

Noël GORDE 
Maître Artisan Mécanicien 

LA BAUME - SISTERON 

DEMANDES DE CHAUSSURES 
ET DE BLEUS DE TRAVAIL. -
Les demandes de bons de chaussu-
res et de bleus de travail seront re-
çues en Mairie, Service du Ravitail-
lement jusqu'au 25 Mat. Les chaus-
sures dites Fantaisie, devenant libres, 
aucun bon de cette catégorie ne sera 
délivré. Seront reçues les demandes 
Usage-Ville, Usage-Travai', Galoches 
Pantoufles, Caoutchoucs et Espadril-
les. 

Pour les enfants de moins de 3 ans 
les demandes Usage-Ville seront re-
çues pour ceux nés en Mai, Juin, No-
vembre et Décembre. 

Pour les 3 à 12 ans, seuls ceux des 
mois de Décembre à Juin pourront 
demander un bon Usage-Ville. 
Les demandes de sandalettes Kneipp 
pourront être faites par les autres, 
la commission d'attribution détermi-
nant l'attribution ou le refus. 

Ne pas oublier de présenter la car-
te de vêtements en déposant les de-
mandes. 

©TJÎT-GIVID 
du 17 au 24 Mai 1910 

Camions disponibles 

Pour tous renseignements s'adresser 

GARAGE MODERNE 

Francis JOURDAN 

Avenue de la Gare — SISTERON 

La Préfecture communique : 
Courant Avril 1946, ont été décou-

verts sur le territoire de la commune: 
de Sévenas (territoire de Belfort) les 
corps de deux civils lâchement assas-
sines par les Allemands en Octobre 
ou Novembre. 1944. 

Le signalement des victimes est le 
suivant : 

Premier corps : 1 m. 70, cheveux 
châtains foncés, corpulence moyenne, 
mauvaise dentition, pantalon gabar-
dine kaki à '2 poches, chandail bleu, 
maillot de corps en laine blanche 
portant les marques P. V. sur M et 
EULAN (marque italienne), caleçon 
marque avion, ceinture cuir avec bou-
cle de cuivre, peigne noir de poche., 

Deuxième corps : taille 1 m. 75 à 
1 m. 80, très velUj forte corpulence, 
cheveux châtains toncés, veste drap 
noir, chaussettes de coton blanc, écla-
tement de la boîte crânienne, à la 
mâchoire inférieure trois molaires 
plombées, à la mâchoire supérieure 
une molaire gauche courronnee. 

DU SOLEIL 
Incendie, Accidents, Risques Divers 

Capitalisation, Vie, 
Chirurgicale, Tutélaire 

Pour tous renseignements 
adressez-vous à 

ALLEGRE & CHASTEL 
Agents Généraux 

1, Place de l'Horloge, SISTERON 
•Téléphone 205 

Bureau ouvert de 9 ht à 12 heures 
et de 14 heures à 18 heures. 

AVIS AUX BENEFICIAIRES DE 
LUBRIFIANTS. - Les bénéficiaires 
de lubrifiants sont invités à consulter 
la liste affichée dans le hall, de la 
Mairie et à retirer, d'urgence, leurs 
bons au Secrétariat. 

A VENDRE 

une BICYCLETTE pour Fillette, en 
bon état. • 

S'adresser au Bureau du Journal. 

CETTE SEMAINE : 

Aux Variétés : Actualités — Docu-
mentaire et 

ALERTE AUX INDES 

un grand film en couleurs 

Dimanche à 21 heures : Grand Bal 
avec le Jazz de Château-Arnoux.j 

AU Casino : Actualités — Docu-
mentaire et un grand film 

STELLAS DALLAS 

TUE PUNAISES 
DROGUERIE BERNARD 

REMERCIEMENTS 

M. Emile CHABAUD ; Madame 
veuve CANTON et ses fils ; Madame 
et M. ORCIERE et leur fille ; adres-
sent à tous leurs parents, amis et 
connaissances, leurs bien sincères re-
merciements pour les marques de 
sympathie qui leur ont été témoi-
gnées à l'occasion du décès de 

Madame Odette CHABAUD 

née CANTON 

survenu le 17 Mai 1946. 

NAISSANCES 

Richaud Jean Emile Lévêquc, ave- j 
nue de la Gare. 

PUBLICATIONS DE MARIAGES 

Joseph Auguste Pierre Henri I n-
bert, électricien d'usine domic lié à 
Sisteron et Alina Marcelle Gay, sans 
profession, domiciliée à Châteauneutr 
cle-Chabre (Hautes-Alpes). 

DÉCÈS 

Joseph Antoine Aillaud, 80 ans, rue 
Poterie. — Elise Odette Canton, 
épouse Chabaud, 31 ans, les Combes. 

Etude de M' Marcel DAVID 
Docteur en droit 

Notaire à A IX (Bouches-du-Rhône) 

Deuxième Avis 

Suivant acte reçu par Mc DAVID, no-
taire à AIX, les vingt sept Mars 
et premier Avril mil neuf cent qua-
rante six, enregistré à AIX le trois 
Avril mil neut cent quarante six 
V<- 615 b, folio 49, numéro 324, 

la Société des Etablissements « Au 
Planteur de Caïffa» Société Ano-
nyme dont le siège est à PARIS, 
rue Joannès, numéro 13 

A vendu à Monsieur PELLEGRINO 
Mario et Monsieur FERRERO 
Charles, commerçants, demeurant 
à MISON ( Basses - Alpes ) pour 
moitié chacun, la succursale des 
Etablissements 

Au Planteur de Caïffa 
exploité à MISON (Basses-Alpes). 

Oppositions, s'il y a lieu, dans les 
vingt jours qui suivront, le présent 
avis, à MISON, au siège du fonds 
vendu. 

L'insertion au « Bulletin Officiel des 
Ventes et Cessions d'e Fonds de 
Commerce » a eu lieu dans le 
numéro du quatre Mai mil neuf 
cent quarante six. 

Signé : 
DAVID, Notaire. 

Etude de M' BUES Guillaume 
Notaire à SISTERON 

VENTE 
de Fonds de Commerce 

PREMIÈRE INSERTION 

Suivant acte reçu par Me Guillaume 
BUES, Notaire à SISTERON, le 
seize Mai mil neuf cent quarante 
six, enregistré à SISTERON le dix 
sept du même mois, folio 67, case 
553, Monsieur Aimé AUDIBERT, 
limonadier, et Madame Marie Bl-
ZOT, son épouse, demeurant à 
VOLONNE, ont vendu à Monsieur 
MUSOLINO Francesco et à Ma-
dame Françoise ODONE, son 
épouse, demeurant à MARSEILLE 
le Fonds de Commerce de Café, 
dénommé 

Café du Cours 
exploité à VOLONNE, Cours Jac-
ques Paulon. 

Les oppositions, s'il y a lieu, sont 
reçues jusqu'au vingtième jour 
après la deuxième publication à 
SISTERON, en l'étude de M* 
BUES, domicile élu. 

POUR PREMIÈRE INSERTION 

BUES, NOTAIRE 

Etude de M<= Charles TARTANSON 
Avocat - Avoué 

5, Avenue Joseph Reinach, DIGNE 

EXTRAIT 
d'un Jugement d'Adoption 

D'un jugement rendu sur requête par 
le Tribunal Civil de DIGNE le 
trente Avril mil neuf cent quarante 
six, enregistré et passé en force 
de chose ]ugée, il appert que Mon-
sieur CHEVALLY Louis Charles, 
cultivateur, demeurant à SISTE-
RON, né à La BATIE MONTSA-
LEON (Hautes-Alpes) le neuf Jan-
vier mil neuf cent quinze, a été 
adopté par Madame BILLAUDAZ 
Sidonie, sans profession, veuve en 
premières et uniques noces de 
Monsieur Etienne GAUTHIER, de-
meurant à SISTERON, et qu'à l'a-
venir l'adopté s'appellera CHE-
VALLY - BILLAUDAZ. 

Pour Extrait, 

Ch. TARTANSON, Avoué. 
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